PCB : Réponse à la conférence de presse aérienne de François 
entre Bratislava et Rome

Le journaliste Bohumil Petrik (Denník Štandard) : « La vaccination a divisé les chrétiens, également en Slovaquie. Vous dites que se faire vacciner est un acte d'amour. … Il y a différentes approches dans les différents diocèses sur ce point. Alors, on aimerait tous savoir comment s'entendre, comment se réconcilier sur cette question. »

Citation de François : « … l'incertitude concernant la réputation de certains vaccins qui ne sont rien d'autre que de l'eau distillée. Cela a apeuré les gens. Puis, d'autres qui disent que c'est un danger car avec le vaccin, vous êtes infecté… Je ne sais pas bien l'expliquer : certains disent que les vaccins ne sont pas suffisamment testés. Au Vatican, tout le monde est vacciné, sauf un petit groupe… »
Commentaire : Bergoglio admet qu'il ne sait pas bien l'expliquer, mais malgré cela, il utilise l'autorité papale afin de promouvoir des slogans tels que "le vaccin pour tous", "cela doit être fait", "se faire vacciner est un acte d’amour". La réalité, aujourd'hui, c’est que le fabricant, le gouvernement ou le professionnel de la santé qui vous injecte le vaccin, refuse d'assumer la responsabilité de ce vaccin, mais si vous refusez de vous faire vacciner, vous êtes étiqueté comme étant un(e) irresponsable ! Et Bergoglio ajoute que vous n'avez pas non plus d'amour !

Que disent les meilleurs scientifiques et experts ? En plus de beaucoup d'autres, mentionnons juste un récent avertissement urgent du professeur S. Bhakdi d'Allemagne, qui a de nombreuses années d'expérience dans la recherche en tant que microbiologiste et virologue. Il parle de la fraude mondiale au Covid, et d'une fraude encore plus grande concernant la vaccination mondiale contre le Covid. Il met en garde : « Ne permettez à personne de vous faire de la propagande afin que vous obteniez la deuxième dose ! Si vous avez déjà reçu la première injection et que tout va bien pour vous, remerciez Dieu pour cela. Mais assurez-vous de ne pas obtenir la seconde injection, car alors le danger est vraiment grand. Les lymphocytes tueurs attaquent le corps et peuvent bloquer les vaisseaux sanguins… ce qui peut conduire à une maladie auto-immune, où le corps commence à s'attaquer lui-même ».

Les médecins allemands sont choqués par l'apparence du sang après la vaccination contre le covid-19, et déclarent n'avoir rien vu de tel en 30 à 40 ans de pratique. (https://odysee.com/videoghj:1 )

Seule l'immunité innée – immunité « générale » à large spectre – peut mettre fin à cette soi-disant pandémie. Les vaccins ne peuvent jamais arrêter la mutation, l'infectiosité ou la transmission du covid-19, pour la simple raison que ces vaccins ne perçoivent jamais l'avenir, et même le CDC admet qu'ils ne peuvent pas empêcher l'infection ou la transmission. Actuellement, 2,4 milliards de personnes dans le monde sont vaccinées. Même si la vaccination prenait fin maintenant, un milliard de personnes dans le monde pourraient en mourir dans les trois prochaines années.

Ce sont des faits disponibles auprès des experts aujourd'hui. Dans ce contexte, il est choquant que si quelqu'un en Slovaquie souhaite assister à une célébration religieuse avec Bergoglio, la condition était qu'il devienne un rat de laboratoire et reçoive deux doses de vaccin expérimental. Le Code de Nuremberg inclut les expériences effectuées sur les êtres humains parmi les crimes contre l'humanité. Bergoglio ne le sait-il pas ? N'a-t-il pas pitié de ces gens ? Sera-t-il responsable des conséquences, qu'il s'agisse de mutilations ou de décès prématurés chez les jeunes ?

Un vrai berger est obligé de mettre en garde radicalement contre ces dangereux vaccins sur base d'informations véridiques provenant d'experts incorruptibles. Faire appel à ou prendre ses sources à partir des arguments provenant des médias mainstream ou de politiciens corrompus, constitue une trahison du service pastoral. C'est ce que Bergoglio, qui est un faux berger, fait.

Journaliste Gerard O'Connell (America Magazine) : « … Comme vous le savez, aux États-Unis, après les dernières élections, il y a eu une discussion parmi les évêques concernant le fait de donner la communion aux politiciens qui ont soutenu les lois pro-avortement. Il y a des évêques qui veulent refuser la communion au président et à d'autres. Que pensez-vous de cette réalité, et que recommandez-vous aux évêques ? ».

Citation de François : « Celui qui pratique un avortement, tue. A la troisième semaine de conception, tous les organes sont déjà là. Tous. Même l'ADN. … C'est une vie humaine. Cette vie humaine doit être respectée. Ce principe est si clair. … Est-il juste, est-ce juste, de tuer une vie humaine pour résoudre un problème ? Est-il juste d'engager un tueur à gages pour résoudre un problème ? … C'est pourquoi l'Église est si stricte sur cette question, car accepter cela, c'est un peu comme accepter un meurtre quotidien ».
Commentaire : Ici, Bergoglio dit la pure vérité, exactement comme l'Église l'a toujours prêché. Mais quel paradoxe qu'en même temps, il promeuve cyniquement un vaccin qui contient des tissus arrachés à un bébé à naître, avant que ce bébé ne soit tué ! Il impose avec véhémence ce vaccin à tout le monde, et dit de manière manipulatrice que c'est un acte d'amour !

Il ne répond pas du tout à la question de savoir si la position des évêques américains qui veulent refuser la communion aux partisans publics de l'avortement, c'est-à-dire du meurtre, est correcte ou non. Il est de son devoir d'avertir et d'admonester les politiciens catholiques aux États-Unis et, en outre, non seulement de leur refuser la communion, mais même de les expulser publiquement de l'Église s'ils continuent à promouvoir le meurtre d'enfants à naître et refusent de se repentir. Bergoglio élude cependant cette question et soutient publiquement ces politiciens, même au cours de la campagne électorale.

On sait également que Bergoglio a fait l'éloge d'un avorteur notoire en Italie, responsable de plus de dix mille avortements ! De plus, il l'a béni pour la suite du « travail ». Selon l'enseignement de l'Église, non seulement ceux qui ont avorté sont accusés de meurtre, mais aussi ceux qui y ont participé. Bergoglio bénit les meurtres de masse, appelle le meurtre « travail » et lui donne une décoration papale. C'est pourquoi il est également passible d'une peine pour le meurtre d'enfants à naître. De plus, il est de son devoir d'avertir les politiciens, et s'il ne le fait pas, les paroles de saint Basile s'appliquent à lui : « Celui qui a le devoir de réprimander dans l'Église et ne le fait pas, sera puni comme un meurtrier ».

Citation de Bergoglio : « Vous souvenez-vous de la tempête provoquée par Amoris Laetitia ? ‘Hérésie, hérésie !’ Dieu merci, il y avait le cardinal Schönborn, un grand théologien qui a clarifié les choses… »
Commentaire : L'exhortation Amoris Laetitia contient-elle des hérésies, ou est-elle orthodoxe ? Pourquoi François, depuis plusieurs années, n'a-t-il pas du tout répondu aux doutes de quatre cardinaux ? Pourquoi n'a-t-il pas répondu à la Correction Filiale émise par les intellectuels et théologiens catholiques ? Au lieu de cela, il fait appel au théologien hérétique Schönborn. Schönborn est connu pour promouvoir l'homosexualité, et a maintenant transformé la cathédrale de Vienne en centre de vaccination.

Journaliste Stefano Maria Paci (télévision italienne Sky TG24) : « La question concerne la famille : vous en avez parlé avec les autorités hongroises, et hier est arrivée la nouvelle d'une résolution au Parlement européen, résolution qui invite les États membres à reconnaître les mariages homosexuels. Que pensez-vous de ceci ? »

Citation de François : « Ce sont des lois qui essaient d'améliorer la situation de nombreuses personnes d'orientations sexuelles différentes. Et c'est important… Les États ont la possibilité de les soutenir civilement, de donner une sécurité par l'héritage, [l'assurance] santé … »
Commentaire : L'année dernière, dans un documentaire intitulé « François », le pseudo-pape a publiquement soutenu, pour la première fois, la légalisation du mariage homosexuel et de l'adoption d'enfants par les homosexuels. Comme il y avait beaucoup de bruit à ce sujet, on a rapidement soutenu qu'il ne s'agissait que d'un film. Mais Bergoglio ne se défendit pas, il se tut. Et à présent, dans l'avion, au moment où le Parlement européen a publié une résolution, il (François) soutient ouvertement le mariage civil entre personnes du même sexe.

L'enseignement de l'Église est qu'un catholique qui est enclin à l'homosexualité doit combattre cette concupiscence pécheresse, et éviter la prochaine occasion de pécher parce que le salut de son âme immortelle est en jeu. Le mariage homosexuel signifie légaliser l'obstination dans le péché, et rejeter la repentance salvatrice. Si Bergoglio dit qu'ils sont des enfants de Dieu qui n'ont pas besoin de se repentir, et que l'Église doit les accompagner, alors nous demandons : pour aller où ? Vers l'abîme de l'enfer ?

Bergoglio est coupable d'un plus grand péché que les homosexuels, parce qu'il abuse de la plus haute autorité ecclésiastique afin de légaliser le péché.

La sodomie fait tomber une malédiction et l'Écriture met en garde contre elle, parlant du feu temporel et éternel (Jud 1:7; 2P 2:6).

De plus, l'homosexualité est désormais associée à une anti-législation décadente, qui promeut l'idéologie du genre, la chirurgie de conversion sexuelle et le vol d'enfants par les services sociaux.

Il est gênant que la plus haute autorité ecclésiastique utilise l'héritage ou l'assurance-maladie comme argument en matière de mariage homosexuel, ferme les yeux sur les dégâts moraux pour les individus et la société, et boycotte la chose la plus importante, qui est le salut de l’âme.
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